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Sagesse du jour   (2020-11-26) 

Dépasser cette pulsion naturelle de fuir quand les choses deviennent difficiles forme le caractère, 

creuse notre personnalité, nous apporte plus de cohérence et de maturité. Cela nous permet de 

donner un sens à la souffrance ou d'y faire face dans notre vie et nous introduit dans le processus de 

dépassement de soi. De là découle une façon différente d’aimer, une qualité d'amour plus profonde, 

une expérience de l'amour différente de celle que nous connaissions au début de notre parcours. Un 

violoniste m'a dit un jour qu'il y avait une qualité, une dimension dans sa relation à son répertoire, 

avec les œuvres qu'il a jouées et rejouées et qu'il a pratiquées tout au long de sa carrière, des œuvres 

auxquelles on l’avait identifié et pour lesquelles il était reconnu, des œuvres qu'il avait "épousées" en 

quelque sorte. Mais, dit-il, "il y a une dimension de ma relation à ces œuvres et aux compositeurs de 

ces grandes œuvres que seul le temps peut donner, qui ne peut venir qu'avec le temps". Il les avait 

maîtrisées techniquement, avait étudié leur histoire, les connaissait par cœur, en profondeur, il était 

marié à elles, mais seul le temps pouvait lui ouvrir certaines dimensions de leur signification, de leur 

beauté, de leur puissance. Voilà donc, je pense, ce que nous entendons par la foi. Et la foi dans le Christ 

éclaire ce que nous entendons par se trouver soi-même. 
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